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CHROME ET MOLYBDÈN.E. 9J
a été reconnu dans un assez grand nOlDb~e de corps,
où il n'est que comme principe acc-essoire. .

Il n'y a donc encore aucune espèce à placet' dans ce
genre ;.mais il est nécessaire de connaître les principales
propriétés de ce métal, afin de pouvoir le reconnaître
dans les minéraux où il se rencontre.

L'oxide de Chrome communique au verre une belle C.r••tèr....

couleur verte qui persiste au plus grand feu. Cet oxide
prend, dans l'acide nitrique, une couleur d'un beau
rouge-orangé,

Il est très-difIicile à réduire et presqu'infusible; il cris­
tallise en petites aiguilles déliées très-fragiles.

Les autres propriétés chimiques du Chrome ne sont
pas de notre objet.

On a trouvé ce métal à l'état d'oxic1tl vert dans le Gimment.

beril-émeraude, dans la diaUage ,'erte, dans quelques
serpentines, dans un oside de plomb qui accompagne ­
souvent le plomb rouge et dans les aérolithes.

On l'a trouvé à l'état d'acide dans le spinelle rubis,
dans le plomb chromaté et dans le fel' chroma té.

Le chromaLe de plomb artificiel est dt:jà employé Usage...

dans la pein ture à l'huile: on espère pouvoir faire entrer
l'oxide de Chrome dans la composition des émaux verts.
Cet oxide très-pur, appliqué sur la porcelaine sans fon-
dant, et fondu avec la couverte au graud feu, donne
un vert foncé très-beau·, sur lequel on peut dorer. Ou
s'en sert à Sèvres.

38 GBNRB. MOLYBDÈNE. HAÜY.

NON-SEULEMENT on n'a jamais tr(luvé Je Molybdène
à l'état métallique dans la nature; mais l'arl n'est même
point encore parvenu à le réduire r.omplèLement. On
n'a pu obtenir que des petits grains noirs, fl'agiles,
presqu'infusibles. Il faut donc recourir aux caracll~rea

de Rudnlck, près de S~laugeuberg eu Sibérie, Il a ponr gangue
lUI quartz blancbâtre, qni c:outieDt de l'or 1 du plomb .ulfuré, &c.
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chimique. de ce métal pour le reconuokre dan. les com­
binaisons où il 118 trouve~

earacter... Un des moyens les plus e'ffi.caces paroît être racide
sulfurique; il change le Molybdène en une poussière
d'un bleu d'iudi~o foncé. L'acide nitrique fait passer cet
oxide bleu à l'état d'un acide blanc argentin suscep­
tible de cristalliser. On ne t:ormoit qu'une seule espèce
dans ce genre.

B8P. MOLYBDÈNB SULFURÉ. H ...ür. •

Caracl_",. IL est d'un gris métallique assez édalant ; sa texture
est lamelleuse; mais les lamelles qui le composenl80nt
flexibles, douces et presqu'onctueuses soua le doigt au­
quel elles s'atlachent; il laisse sur le papier et sur la
faïence blanche des traces bl'unes à la manièl'e du gra­
phite; mais loràqu'on compare ces traces, on remarque
que celles du Molybdène sulfuré sont verdâtres ei
composées de petites lames, tandis que les. autres sont
~I'ises et composées de petils grains. Il se volatilise par
l'aclion du feu du cIlaiumeau , el produit des vapeurs
blanches à odeur sulfureuse, Il est composé d'environ
0,60 de Molybdène métaUiqut>, et de 0,40 de BOufre.
(BUCHOLZ. )

Le Molybdène sulfuré, quoique condl1cteur de l'élec­
tricité, acquierll'éleclricilé résineuse par le frottement,
et comme la plupart des pierres onctueuses, il commu­
nique à la résine sur laquelle on le frotte, l'électricitb
vitrée, Sa pesanteur spécifique est de 4,738.

Ce sulfure est susceptible de crÏbtalliser. M. Haüy
présume que sa forme primilive est un prisme droit a­
bases rhombes dont les angles ont 120d el60d•

Gi..omont. Le sulfure de Molybdène apparlient exclusivement
aux terreins primitifs; on ne le trouve même guère que
dans les roches les plus anciennes, telles que les granitea.

1 WalSer hl-" le Molybdène luIflU"é. BB.OCli. _ Mol,bdéDltc.
KIR.1T.



scniELIN. 95
Il est disséminé dans ces roches, dont il semble former,
daRs certains cas, une des parties constituantes. Dans
d'autres circonstances, on le trouve en rognons. Il
accompagne souvent les mines d'élain. Les minéraux
qui lui 6ervent assez ordinairement de gangue, sont le
achéelin ferruginé, le quartz, l'arséRic natif, la chaux
tluatée, la baryte Jlulfatée, &c.

On a trouvé le Molybdène sulfuré: en France, dans Lie"x.

les environs du Mont-Blanc, au pied du rocher nommé
le Talèfre; il est en petites lames disséminées dans un
gl'anite gris. - A la mine du TilIot, ùans les Vosges;
- en Bohême, dans les mines d'étain de Sclackenwald
et de Zinnwllld ; - en Saxe, à Altenberg, &c. ; - en
Suède, à Norberg, avec du fer oxidulé; et à Hackes-
picken , près de Norberg, dans une stéatite blanche
(PU.LETUX); - en Islande, dans un granite à felspaih
rouge.

4e GBNRÈ. SCHÉELIN. HAÜY. 1

LE Schéelin est encore un de ces métaux fragiles et c.ra.t~r...

même friables, qui sont presque inéductibles , et qu'on
n'a pu voir distinctement sous l'état métallique. On doit
donc chercher des caractères génériques dans son oxidt
Cet oxide, insoluble dans tous les acides, prend une
couleur jaune-citrin dans l'acide nitrique. '

C'est presq~e tout ce que l'on peut dire sur les carac­
tères distinctifs de ce métal.

1re Bsp. SCHÉELIN CALCAIRE. HAÜY. •

CR minerai ressemble entièrement à unfl pierre: il Cora.tÔl'.I.

est ordinairement translucide, limpide et jaundtre, avec

1 TUNGSTÈNE de la plopart des minéralogistes. - On a substitué
à ce nom, qoi veut dire pierre puente, celui de SehleUn, en l'hon-
nenr do chimiste SCH.ELE qui a déconvert ce métal. .

• Schwerslein, la pierre pesante. BROCHANT. - WOLFRAM de
conleor blanche. ROMt-DE-LISLE.- Mine d'élain bl.Jnche de quel­
que. minéralogistes; mail C'UR par errear qll'un Illi a donné ce num.
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